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Édito 

Dieu, la valeur qui monte ! 

Tel est le titre d’une émission passée sur France 2 le 21 janvier dernier. L’émission se veut avant tout une 
enquête sur le commerce lié aux pratiques religieuses quelque soit la religion. Ce 
commerce semble florissant et même promis à un bel essor, signe d’un regain 
d’intérêt de nos contemporains et, particulièrement des jeunes générations, pour la 
dimension religieuse de leur vie. Dans une société française qui ne cesse de clamer 
sa fierté d’une laïcité unique au monde, cette montée en puissance semble 
davantage accueillie comme une menace plutôt qu’une bonne nouvelle. Il est vrai 
que l’augmentation d’actes de terrorismes perpétrés dans bien des régions du 
monde au nom d’une foi religieuse à de quoi inquiéter. C’est pourquoi, il nous 
revient à nous, chrétiens, de témoigner plus que jamais que notre foi est porteuse 
de paix, de consolation et de joie. Sans doute, c’est le désir principal du Pape 
François durant ce jubilé de la miséricorde : faire connaître le visage de Dieu révélé 
en Jésus-Christ, visage du Père plein de tendresse et miséricorde, lent à la colère et 
plein d’amour (cf Ex 34,6-7). Dans cette lettre, vous trouverez les témoignages de ce 
qu’ont vécu les jeunes de la maison Charles de Foucauld au cours de leur mois de janvier en allant partager la vie de 
personnes marquées par diverses difficultés (handicap, dépendance, exclusion sociale,…). Au cœur de ces rencontres, 
invités à exercer leur regard de la foi, ils ont pu découvrir la présence de la Miséricorde à l’œuvre dans notre monde : 
que leurs témoignages soient source d’espérance pour chacun d’entre nous. Ainsi, Dieu ne sera plus la « valeur qui 
monte » et qu’il faut exploiter, mais, par son amour, Dieu nous révèlera que la valeur de notre monde est tellement 
grande qu’elle n’a pas de prix ! 

                                                                                            P. Denis BOURGET 

La journée des familles 

Est-il nécessaire de dire que cela nous a tous aidés. Nos familles, et nos amis pour certains, ont pu découvrir, 
visiter et partager avec nous, nos lieux de vie et de prière. Nous n'avons pas seulement reçu nos proches mais 
rencontrés ceux des autres. 

Ce fut très bref, mais peut-être que ceux qui nous ont visité ont pu mieux comprendre notre foi, notamment 
grâce à l'homélie du Père Bourget à la Tour Saint-Joseph. Peut-être ont-ils pu saisir à quel point nous avons besoin de 
cette année de réflexion à la fois enrichissante au niveau culturel, intellectuel et spirituel. Peut-être aussi ont-ils été 
rassurés de voir le cadre magnifique dans lequel nous nous épanouissons tous ensemble. Ce qui est sûr, c'est que 
nous avons passé un excellent moment en leur compagnie essayant de leur partager notre joie et notre passion. 

Merci de tout cœur d'être venus.                                                    
 François De Carbonnière 

 



La visite du cardinal Ouellet 

Le vendredi 20 novembre, nous avons eu le privilège de 
compter parmi nous la présence de son éminence le cardinal 
Ouellet, préfet de la congrégation des évêques. Il nous a visités, 
accompagné de monseigneur d’Ornellas, archevêque du 
diocèse de Rennes. Les prêtres de la province ecclésiastique de 
Rennes ont aussi eu la joie de pouvoir le rencontrer le matin 
même lors d’une conférence qu’il a donné. Le cardinal Ouellet a 
ainsi souhaité nous rencontrer en fin d’après-midi à la maison 
Charles de Foucauld. Nous avons eu un bel échange avec lui où 
il a souligné que la France donnait beaucoup de saints à l’Eglise 
à l’image de Louis et Zélie Martin. De plus il nous a rappelé que 
la France est fille aînée de l’Église. Il fut intéressant d’avoir le 
témoignage d’un cardinal qui rencontre chaque semaine notre 
saint Père le Pape. Après avoir marqué un mot sur notre livre d’or, il nous a fait le cadeau de chanter les vêpres avec 
nous. Ce fut une rencontre enrichissante qui nous rapproche de « notre Sainte Mère l’Église hiérarchique » comme l’a 
exprimé monseigneur d’Ornellas. 

                                                              Pierre Le Thieis 

 

Le concert à « Ma Maison » 

      Dimanche 20 décembre 2015 après-midi, le chœur 
polyphonique St Pio de Pietrelcina dirigé pour l'occasion par 
notre benjamin Pierre, a donné son concert de Noël dans 
l'auditorium de  "Ma Maison" de Saint-Pern devant un public de 
résidents conquis. Le programme concocté par nos soins était 
une compilation d'airs de Noël et d'airs Mariaux. La prestation 
fut enrichie par la virtuosité de Paul-Hervé au piano et 2 
interludes au violoncelle par notre cher Pierre. Cet après-midi 
s'est poursuivi par un goûter et échanges avec les résidents et 
les petites sœurs des pauvres. 

                                          Benoit Teillet 

L'expériment de pauvreté  

  Durant le mois de janvier, nous avons effectué un expériment de pauvreté. De Lille à Marseille, nous étions 
dispersés à travers toute la France pour une expérience unique. Nous avons été accueillis par plusieurs 
communautés : 

 Les Petites Sœurs des Pauvres : congrégation religieuse engagée dans l’accueil et le soin des personnes âgées 
pauvres et isolées dans des maisons réparties sur tous les continents. Benoit et Anderson ont rejoint 
respectivement les maisons de Saint-Denis et d’Angers. 

 La Fraternité Bernadette est une association catholique dans laquelle beaucoup de jeunes passent un temps, 
de un mois à un an, pour approfondir leur foi et leur quête de Dieu. Ils ont des engagements dans la prière et 
dans le service auprès de différentes familles d’une cité de la banlieue nord de Marseille. Entre soutien 
scolaire, animation, théâtre, danse, musique, sport, sorties culturelles et randonnées, la Fraternité est 
reconnue pour être porteuse et témoin de la paix dans un milieu rongé par la violence, l'angoisse, la peur, la 
pauvreté, où les personnes se sentent rejetées par la société. Paul-Hervé y a passé un mois. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Congr%C3%A9gation_religieuse
https://fr.wikipedia.org/wiki/Personnes_%C3%A2g%C3%A9es


 Fondée en 1964 par Jean Vanier, L'Arche a pour mission de faire connaître le don des personnes ayant un 
handicap mental à travers une vie partagée et de leur permettre de prendre leur juste place dans la société. 
Mathieu, Hubert, François, Louis L. et Pierre ont rejoint chacun une de ces communautés. 

 L'association Le Rocher: habiter au cœur des cités et quartiers populaires français, y mener des actions 
éducatives et sociales auprès des jeunes et des familles. C’est le choix que font les salariés et volontaires de 
l’association. Baudouin a partagé leur quotidien aux Mureaux, près de Paris, tout en découvrant aussi la vie 
au presbytère. 

 Généralement, les jeunes qui arrivent au Cenacolo sont devenus esclaves de leurs addictions (drogues, alcool, 
jeux d’ordinateur…), ils ont “touché le fond” concrètement ! Quand ils arrivent, c’est souvent la dernière 
issue; la communauté va leur permettre de retrouver leur dignité petit à petit, ils vont tout réapprendre en se 
soumettant aux nombreuses règles de vie.  Louis H. a séjourné dans la maison qui se trouve près de Lille. 

« Cet expériment de pauvreté m'a aidé – d'une façon très 
concrète -, à comprendre la grâce de la pauvreté dont il est 
question dans les évangiles : notamment la pauvreté physique, 
causée par la maladie, l'âge; et la pauvreté spirituelle. En fait, il 
s'agit de les recevoir comme une fierté, car le Christ y 
demeure. Et alors, nous disons avec l'apôtre Paul « lorsque je 
suis faible, c'est alors que je suis fort » (2Co 12, 10). » 
Anderson 

« Mon immersion a été un formidable exercice de charité nécessitant un décentrement pour accueillir l'autre dans 
toute son humanité, lui porter une véritable écoute et attention. Je veux souligner la très belle collaboration entre les 
personnels soignants et les Petites Sœurs des Pauvres, dont le charisme vient donner à la mission, une approche 
unique en son genre, alliant la réalité du monde et le soutien spirituel. Je rends grâce à Dieu pour tous les bons fruits 

récoltés tout au long de mon expériment. »   Benoit  

« Je ne savais pas du tout à quoi m'attendre, et en vivant avec les résidents du foyer de l’Arche à Marseille. J'y ai 
découvert de nombreuses choses. Je m'attendais à faire face aux pauvretés des hommes, et j'y ai rencontré les 
miennes. Je m'attendais à apporter de l'amour, et j'en ai reçu d'avantage. » François 

« Ce mois de janvier m’a fait découvrir un monde que je ne connaissais peu. J’ai observé mes 
propres pauvretés et j’ai beaucoup appris sur moi. J’ai passé un mois enrichissant où j’ai pu 
aussi découvrir la belle ville de Toulouse. » Pierre 

« Cette expérience fut riche et belle, principalement en terme de rencontres. Les personnes de 
l'Arche, malgré leurs difficultés, ont un grand cœur. Nous avons partagé de bons moments 
ensemble. Ce mois était l'occasion d'être à l'école du Christ, où la charité est maîtresse de 
vie. » Louis L. 

« Ce fut une expérience extraordinaire, jalonnée d'une multitude de rencontres magnifiques et riches. J'ai découvert 
à l'Arche une belle communauté où la fraternité se vit au présent et, où il me semble avoir trouvé ma place le temps 
d'un mois. Je rends grâce pour cet expériment et je continue de les porter dans ma prière ! » Mathieu 

« Je me suis immergé dans leur vie, leurs activités. Je trouve qu'il n'est pas évident d'entrer en contact avec certaines 
personnes qui ont de par leur handicap des difficultés de communication : le geste est parfois plus opportun que la 
parole. J'y ai beaucoup ressenti l'esprit de famille qui soude la communauté et tout 
particulièrement lors des réunions communautaires du matin où est prégnante la bonne 
entente qui règne entre eux.»   Hubert 

« L'expériment de pauvreté fut pour moi un moment de grâces. Cette vie exigeante n'a 
pas été facile, mais j'ai reçu un réel soutien des membres du Cenacolo qui m'ont aidé à 
surmonter les épreuves. J'ai alors pris conscience de mes faiblesses et de mes pauvretés. 
Ils m'ont transmis une force, eux qui n'en avaient plus lorsqu'ils étaient dans les 
ténèbres. Nous restons en union de prière. »   Louis H. 

http://assolerocher.org/wp-content/uploads/2013/09/le-rocher-16.jpg


  

«  Il a été question pour moi de voir l'action d'un mouvement chrétien en milieu principalement 
musulman, une communauté qui éduque au respect des uns et des autres, une mission exercée 
par le don de soi, les talents de chacun et la charité fraternelle en vue du bon vivre ensemble. »  
Paul-Hervé 

 

«  J'en tire le constat que l'Église, où qu’elle œuvre, attire à elle toutes les âmes en quête de 
la paix de Dieu. Le Rocher comme la paroisse y sont des lieux de vraie joie et sérénité, 
d'émulation saine, d'entraide, entrant souvent particulièrement en contraste avec une 
ambiance morose… La cité le reconnaît et l'apprécie. » Baudouin 

 

Comment vivons-nous le carême à la maison Charles de Foucauld? 

      Au cours de cette année de fondation spirituelle, le Carême est pour nous un temps particulier, un temps de 
conversion où nous essayons d'être éveillé et attentif à l'enseignement de notre seigneur Jésus-Christ. 

Le jour du mercredi des cendres nous avons eu la joie de recevoir Monseigneur d'Ornellas. Il est venu introduire cette 
période importante qu'est le Carême, un temps pour les chrétiens à traverser et à partager en Eglise. 

Pour percevoir cette relation d'amour avec Dieu, nous sommes invités dans notre quotidien à nous mettre en 
condition pour ressentir sa présence. Il s'agit de se rendre plus disponible au Seigneur en faisant attention à notre 
manière de vivre. Nous essayons donc de nous détacher de nos mauvaises habitudes, un effort personnel pour se 
réajuster à notre dignité d'homme libre. En somme de petites initiatives qui permettent au Seigneur de nous libérer 
de l'esclavage du péché. Nous le vivons de manière individuelle et également en communauté : nous avons opté pour 
partager quelques repas en silence accompagnés de menus simples et légers ; nous nous encourageons aussi à 
prendre plus de temps de prière. Tous les vendredis nous méditons ensemble les différentes étapes de la passion du 
Christ en parcourant le "chemin de croix". Un dimanche, nous avons choisi de consacrer l'après-midi auprès des 
personnes âgées afin d'échanger, de discuter et de partager un temps de jeu dans une des maisons de retraite des 
petites sœurs des pauvres. 

S'ouvrir à Dieu c'est s'ouvrir aux autres. Ce temps de carême nous permet de goûter au silence, au jeûne et à la 
prière, le Christ agit et nous aide à être plus disponible pour nos frères et faire grandir l'espérance, la foi et la charité. 
C'est une chance pour nous chrétiens que l'Eglise nous propose de bénéficier des grâces du Seigneur. Il est aussi 
question pour nous de se rapprocher et de compatir à la souffrance des hommes, notamment des plus pauvres, des 
malades, des personnes oubliées isolées, sans abri. Nous le vivons soit par des rencontres concrètes mais aussi par la 
prière. Enfin le Carême est un temps d'abaissement devant le Christ où nous reconnaissons nos fautes. Nous offrons 
alors nos pauvretés au Christ qui, lui, nous accompagne et nous associe à sa prière. Nous croyons que le Christ nous 
sanctifie par sa parole, son eucharistie et, entre nous, à travers l'exercice de la charité fraternelle. 

Poussés par l'Esprit Saint, conduits au désert, le Seigneur nous éprouve et vient à notre rencontre. Un amour trinitaire 
rejoint intimement notre cœur, tout notre être, et veut demeurer dans notre vie afin que nous puissions transmettre 
et rayonner à notre tour de sa vie, et ainsi porter beaucoup de fruits. 

Paul-Hervé Moy 

Brèves: 

- Nous avons le plaisir de vous annoncer l'ordination presbytérale de l'abbé Quentin Leclercq le dimanche 17 avril 
2016, en la fête du Bon Pasteur, pour le diocèse de Bayeux-Lisieux. 

 


